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RÉSUMÉ : 

Au cours des âges du Fer, le nord et l'est de la France voit l'adoption progressive des savoir-
faire sidérurgiques, suivie d'une série d'innovations clés dans les méthodes de production. La 
fabrication des objets en fer se généralise, reflétant une augmentation de leur consommation 
et de leur diffusion à travers les différentes strates sociales. Grâce aux recherches menées sur 
la sidérurgie dans le nord de la France depuis plus de deux décennies, il est désormais possible 
de décrire une évolution diachronique de ces activités, dans leurs dimensions techniques, 
économiques et sociales. Cette région géographique englobe les territoires témoignant de 
l'émergence des élites au début du second âge du Fer, de l'essor de l'art et de l'armement 
celtique à La Tène moyenne, jusqu'à l'apparition de structures proto-étatiques à la fin de l'âge 
du Fer. Enfin, au sein de cette évolution générale de la sidérurgie aux âges du Fer, les Hauts-
de-France sont abordés à travers un inventaire des sites paléosidérurgiques et une première 
synthèse chronologique de l’évolution des formes d’implantation et d’organisation. La région 
est également remise dans son contexte général en ouvrant sur les perspectives de recherche 
à entreprendre dans cette région. 

INTRODUCTION 

Cet article propose un bilan renouvelé des données concernant la métallurgie du fer durant 
les âges du Fer dans la région des Hauts-de-France en prenant comme référence initiale les 
données obtenues sur un large espace nord-est de la France (BAUVAIS & BERRANGER 2021 ; 
BERRANGER & BAUVAIS 2021). 

Tout au long de l’âge du Fer, on observe une évolution des structures sociétales, alternant 
entre chefferies complexes et chefferies simples autonomes, avant d'évoluer vers une forme 
d'organisation politique plus centralisée, semblable à un état archaïque (BRUN 2015). Cette 
transformation des organisations socio-politiques ne signifie pas un recul dans la technicité ou 
l'innovation (BUCHSENSCHUTZ et al. 2012). Au contraire, la métallurgie du fer connaît une 
diffusion graduelle des techniques sidérurgiques suivie d'innovations significatives dans les 
méthodes de production. La fabrication et l'entretien des objets en fer se démocratisent, 
répondant à une croissance de la consommation de ces objets et à leur diffusion progressive 
à travers toutes les couches de la société. 

Nous examinerons l'ensemble du processus sidérurgique et de son organisation, depuis les 
étapes initiales de transformation du minerai en métal à l'état solide (la réduction), jusqu'aux 
techniques de façonnage de l'objet fini (post-réduction). Enfin, nous verrons comment les 



Hauts-de-France s’intègrent dans cette évolution générale des pratiques sidérurgiques tout 
au long des âges du Fer à travers un inventaire renouvelé des données disponibles. 

LA CONSOMMATION DU FER : TENDANCES GÉNÉRALES 

Les premières utilisations du fer dans les sociétés anciennes, en particulier par les élites 
guerrières, remonte au Ha B2/B3. Jusqu'au Ha C, l'utilisation du fer reste relativement faible 
et stable, tant en termes qualitatifs que quantitatifs (BRUN et al. 2009). Il demeure 
principalement consommé par les élites, mais à partir du Hallstatt D1 et jusqu'à La Tène A1, 
son usage s'étend à d'autres secteurs de la société, tout en symbolisant toujours un statut 
élevé (BAUVAIS 2008 ; BAUVAIS et al. 2021). Les travaux d'Émilie Dubreucq mettent en 
lumière cette transition dans les sites les plus élitaires (DUBREUCQ 2013). Dans les nécropoles, 
jusqu'au IIIe siècle av. J.-C., le fer est principalement associé aux dépôts d'armement des élites, 
mais à partir de la seconde moitié du IVe siècle av. J.-C., les fibules en fer deviennent plus 
courantes, marquant un changement dans l'usage du matériau (DUVAL 1976 ; BARAY 1991 ; 
CHARPY 1997). L'introduction de nouveaux outils agricoles contribue à l'essor des 
agglomérations de La Tène C, bien que les conditions de leur démocratisation soient 
complexes à préciser. Enfin, l'utilisation du fer dans la charpente et la quincaillerie devient 
plus fréquente à partir de La Tène moyenne, et se généralise totalement à la fin de La Tène 
finale et durant l'époque gallo-romaine. 

L’ÉVOLUTION DIACHRONIQUE DES ACTIVITÉS DE RÉDUCTION ET DE FORGEAGE 
DURANT LES ÂGES DU FER DANS LE NORD ET L’EST DE LA FRANCE 

LA RÉDUCTION 

Au cours des vingt dernières années, les connaissances sur les activités de réduction ont 
considérablement augmenté grâce aux fouilles d’archéologie préventive (A5 : DUNIKOWSKI & 
CABBOI 1995 ; A77 : RÉBISCOUL 2003 ; A28 : CABBOI et al. 2007 ; LGV17 : LANGLOIS 2015), 
aux programmes de recherche thématiques (MANGIN 1992 ; BECK et al. 2008 ; DUMASY et al. 
2010 ; PIÉTAK et al. 2012 ; LEROY et al. 2015 ; BAUVAIS et al. 2017 ; 2018b ; LEROY & CABBOI 
2019 ; BERRANGER et al. 2023b) et aux travaux universitaires (SARRESTE 2011 ; DISSER 2014 ; 
SAINT-DIDIER 2017 ; ZAOUR 2021). Ces études ont permis la découverte et l'analyse détaillée 
de nombreux ensembles de productions inédits dans divers contextes. Actuellement, 
plusieurs milliers de sites de réduction sont identifiés à partir des amas de déchets qu'ils ont 
produits. Pour l’âge du Fer, une cinquantaine sont des ateliers de réduction présentant des 
bas fourneaux et une trentaine n’ont livré que des scories de réduction (BERRANGER et al. 
2017b, actualisé pour le présent article ; inventaire récent dans BAUVAIS & BERRANGER 2021). 
Les données disponibles permettent d'analyser l'évolution chronologique des types de bas 
fourneau utilisés, ainsi que l'organisation de la production intra-sites et l'organisation 
régionale des productions. 

La typologie des bas fourneaux 

Les fouilles menées sur les ateliers des Clérimois "Les Fouetteries" dans l'Yonne et le tracé de 
l'A28 dans la Sarthe ont permis d'établir une typologie des bas fourneaux en fonction du mode 
d'évacuation de la scorie et de leur potentiel de réutilisation (CABBOI et al. 2007) (fig. 1). 
Pendant la période du Hallstatt D - La Tène A, la majorité des fours se caractérisent par 
l'absence d'évacuation de la scorie hors du bas fourneau et par une utilisation unique (fig. 1.1). 
Seule la fosse réceptacle avec sa scorie est généralement conservée, la superstructure d'argile 



étant détruite ou déplacée pour être réutilisée. Un autre type de four, plus répandu à La Tène 
B/C, permet sa réutilisation en évacuant la charge du bas fourneau à l'issue de la réduction 
(fig. 1.2). Les traces de rechapages systématiques sur les parois indiquent une utilisation 
répétée. À partir de La Tène C1/D, un troisième type de four devient majoritaire, avec un canal 
permettant d’évacuer la scorie hors d'une cuve (fig. 1.3). La morphologie des bas fourneaux à 
scorie écoulée varie considérablement d'un site à l'autre, avec des cuves en forme de sablier 
dans l'Yonne (DUNIKOWSKI & CABBOI 1995) et des plans tréflés en région Mancelle (CABBOI 
et al. 2007 ; Zaour dans LANGLOIS 2015 ; ZAOUR 2021). Les traces de rechapage témoignent 
d'un grand nombre de séquences d'utilisation et de restauration, soulignant la pérennité de 
ces installations dans la production métallurgique de l'époque. 

L’organisation des productions à l’échelle intra-site 

L'utilisation de différents types de fours est liée à une évolution dans l'organisation des 
activités sidérurgiques à l'échelle de l'unité de production et du site. Les bas fourneaux à 
scories piégées et à usage unique sont généralement regroupés en ensembles de plus d’une 
dizaine d’exemplaires, témoignant d'une activité durable sur un même emplacement. La 
variabilité des formes et des volumes des fours et des scories au sein d'un même atelier 
suggère des pratiques opérationnelles diverses. La réutilisation des fours à scories piégées 
entraîne une organisation de la production en petites unités, adoptant un standard uniforme 
morphologique et métrologique. Des bâtiments sont construits pour protéger les aires de 
travail et sont associées à des installations pour le charbonnage et la préparation du minerai. 
Le regroupement des activités de réduction avec celles de forge est courante, permettant 
l'épuration de la masse de métal brute et la mise en forme d'objets. Les bas fourneaux à scorie 
écoulée fonctionnent au sein d'ateliers bien structurés, avec un aménagement planifié comme 
à Houdouard « La Châtaigneraie » (Sarthe : Zaour in LANGLOIS 2015 ; ZAOUR 2021). Ils 
peuvent fonctionner isolément ou en batteries, avec des fours protégés par des bâtiments et 
des zones distinctes pour la préparation de la matière première et les dépotoirs. Pendant ces 
périodes plus récentes, les activités de forgeage sont absentes des sites de réduction. 

L’organisation régionale des productions 

L'organisation des productions métallurgiques peut être envisagée en se basant sur le nombre 
et la répartition géographique des sites révélant des activités de réduction (fig. 2). Durant la 
période du Hallstatt D - La Tène A (43 sites inventoriés - fig. 2.1), une dispersion des sites est 
observée, avec une production souvent ponctuelle dans diverses régions, notamment dans 
l'Aisne à Tergnier ou à Travecy par exemple (BAUVAIS 2007) et autour d'Évreux ou de 
Besançon (BERRANGER et al. 2023b). Cependant, des centres de production majeurs 
émergent au nord du Mans, en Puisaye-Pays d'Othe (BERRANGER et al. 2023b) ou dans le 
Berry, comme en témoignent les ateliers des Clérimois « Les Fouetteries » et de Meunet-
Planches « Les îles » (DIEUDONNÉ-GLAD 2017, p. 367). La période de La Tène B/C montre une 
concentration plus marquée des sites dans ces régions, ainsi qu'en Champagne, où de 
nouveaux centres de production significatifs sont identifiés1 (44 sites – fig. 2.2). Cependant, 
des indices d'une production plus ponctuelle persistent en Franche-Comté, dans l'Eure et dans 
la Vienne. Une diminution du nombre de sites de réduction intervient dans les deux derniers 
siècles de notre ère, accompagnée d'une intensification du phénomène de concentration des 
ateliers, notamment dans la région Mancelle et en Puisaye-Pays d'Othe (24 sites – fig. 2.3). 

LA POST-RÉDUCTION 



Au cours des trois dernières décennies, la recherche sur les activités de forge a connu des 
avancées significatives, notamment grâce à des programmes d'étude systématique de 
certains secteurs géographiques. Ces initiatives ont permis de cartographier les espaces de 
production et de revisiter notre compréhension de cette activité dans les périodes anciennes 
(SERNEELS 1993 ; LEROY 1997 ; BAUVAIS 2007 ; BERRANGER 2014 ; ZAOUR 2021). 
Actuellement, les recherches et les études pluridisciplinaires sur les sites de post-réduction de 
l'âge du Fer dans le nord-est de la France sont les plus développées. Elles offrent une 
perspective diachronique, couvrant la période du Hallstatt D à la conquête romaine, 
permettant ainsi de mieux appréhender la répartition spatiale, l'organisation des productions, 
le savoir-faire et l'échelle des productions. 

La localisation des activités 

Au Hallstatt D / La Tène A, une intéressante symétrie se dégage entre les activités de réduction 
et de forge, avec la réduction se concentrant à l'ouest de l'espace nord-alpin tandis que la 
forge est plus prononcée dans la région nord-alpine (fig. 3.1) (BAUVAIS et al. 2021). Les sites 
les plus prospères de cette période abritent principalement les activités de forge (60 sites), 
caractérisés par une architecture monumentale et des signes de richesse sociale se traduisant 
notamment par des importations méditerranéennes. Ces sites comprennent des habitats 
fortifiés en hauteur, des résidences princières et des agglomérations situées près des pôles 
princiers (Bourges par exemple : FILIPPINI 2015), et parfois en fond de vallée, le long d’axes 
de communication et de commerce importants (Bragny-sur-Saône : FLOUEST 1995 ; 
MODARRESSI-TEHRANI 2009 ; DUBREUCQ & CICOLANI 2023) (Talant : LABEAUNE 2014 ; 
LABEAUNE et al. 2017). Enfin, les activités de forge peuvent se localiser dans des installations 
agricoles dotées de vastes espaces de stockage (Weyersheim : MICHLER et al. 2018). À La Tène 
B/C (fig. 3.2 – 98 sites), les activités de forge se diffusent davantage mais restent concentrées 
dans les sites les plus riches, tels que les agglomérations ouvertes et les fermes spécialisées 
(BAUVAIS 2007). À La Tène D1 (fig. 3.3 – 118 sites), les activités de forge deviennent 
omniprésentes, avec une concentration particulière dans les oppida, marquant un 
changement significatif dans la répartition régionale des productions, où même les fermes 
moins opulentes contribuent désormais aux activités de forge. Ce schéma de développement 
reflète une évolution économique et sociale complexe au sein des sociétés de l'âge du Fer, 
avec une centralisation croissante des activités de forge dans les centres urbains et une 
participation élargie des fermes à ces activités artisanales. 

L’organisation des productions à l’échelle intra-site 

Il est possible d'identifier quatre contextes principaux dans la découverte archéologique des 
activités de forge. Le premier concerne les rejets en fosse ou fossé sans localisation précise de 
l'activité. Ces découvertes peuvent indiquer des opérations de forge ponctuelles, parfois 
éloignées de leur lieu de découverte, ou être les derniers vestiges de sites altérés par l'érosion 
ou par des activités postérieures, comme l'agriculture. L'examen de la fragmentation des 
scories et de la composition des assemblages peut permettre de distinguer entre un rejet 
complet ou une sélection volontaire ou accidentelle. Le deuxième cas de figure concerne les 
rejets associés à un foyer de forge isolé, sans structures pérennes. Ces sites suggèrent des 
activités de forge temporaires, marquées par l'absence de bâtiments dédiés et une 
localisation qui n'était pas destinée à être conservée sur le long terme. Les troisième et 
quatrième contextes se distinguent par la présence d'ateliers de forge clairement délimités, 
soit isolés soit regroupés en quartiers artisanaux. Ces installations reflètent une présence 



permanente d'artisans et indiquent des activités de forge structurées et intégrées au 
quotidien de la vie économique et sociale des communautés. 

Contrairement aux activités de réduction du fer, les structures de combustion associées à la 
forge ne montrent pas une évolution linéaire au cours du temps, la variété des formes de 
spécialisation des productions et des pratiques culturelles entraînant une grande diversité 
dans la conception des foyers de forge. La configuration des ateliers peut inclure plusieurs 
foyers comme à Talant (Côte-d’Or : LABEAUNE et al. 2017), au Hallstatt D, à Ronchères « Le 
Bois de la Forge » à La Tène D (Aisne : Bauvais et al., 2007; Malrain et al., 2010) ou à Palaiseau 
« Les Trois mares » (Essonne : GIORGI 2016) pour répondre à différents besoins techniques, 
reflétant des impératifs de production et des compétences artisanales. 

Au Hallstatt D, La Tène A, la découverte d'ateliers de forge semi-enterrés comme à Sévaz-
Tudinges (Suisse : MAUVILLY et al. 1998 ; 2007) indique une préférence pour des constructions 
partiellement enfouies. Toutefois, il semble y avoir là un mélange entre deux phénomènes 
importants : la présence réelle de ce type d’atelier en fosse comme à Sévaz ou Bragny-sur-
Saône (DUBREUCQ & CICOLANI 2023), et la présence très récurrente de rejets de matériaux 
pondéreux de forge dans le comblement des silos, au sein des grands ensembles de stockage 
de La Tène A. C’est le cas dans la Marne, sur les sites de Thillois « Parc Millésime » et de Vrigny 
« Les Communes Basses » (BOCQUILLON et al. 2009 ; DESBROSSE & RIQUIER 2012 ; HORNY 
2019) mais aussi en Alsace à Weyersheim « Les Hauts de la Zorn » (MICHLER et al. 2018), 
Souffelweyersheim « Les Sept Arpents » (LEFRANC et al. 2008, p. 60) et Ettendorf 
« Gaentzbruch » (PEYTREMANN et al. 2004). Sans études micromorphologiques, les niveaux 
charbonneux de ces structures ne peuvent être interprétées comme des niveaux de sol 
d’atelier. 

À La Tène finale, l'organisation des ateliers de forge atteint une complexité et une 
standardisation remarquables au sein de quartiers artisanaux en oppidum ou en 
agglomération ouverte, avec une interdépendance fonctionnelle accrue entre différents 
ateliers au sein d'un même site (BAUVAIS 2000 ; 2007 ; 2014 ; BERRANGER & FLUZIN 2012 ; 
BERRANGER 2014). L'importance de la localisation des ateliers, souvent à proximité de voies 
de communication ou d'entrées de fortifications, souligne l'interaction entre l'activité de forge 
et les dynamiques socio-économiques plus larges. C’est le cas à la porte du Rebout à Bibracte 
(Nièvre : DUVAL et al. 2014) et à Vernon (BAUVAIS 2007 ; BAUVAIS & FLUZIN 2014) mais cela 
est également pressenti à Villeneuve-Saint-Germain (BAUVAIS 2007 ; BAUVAIS & FLUZIN 
2014). Ce phénomène est également mis en évidence jusqu’en Bohême à Zavist, Hrazany et 
Stradonice (DRDA & RYBOVA 1997). 

Les échelles de production 

L'évolution de la production d'objets en fer au cours de l'âge du Fer montre non seulement 
une amélioration qualitative mais aussi une augmentation significative de l'échelle de 
production entre le Hallstatt D et La Tène D. Au début, les quantités de déchets de forge sont 
relativement modestes, avec des exceptions comme Bragny-sur-Saône (FLOUEST 2007), où 
plus de 1000 kg de scories ont été trouvées. Cependant, la norme pour le Hallstatt D et La 
Tène A tend vers la sobriété. Cette tendance se maintient jusqu'à La Tène C, période pendant 
laquelle bien que les quantités de déchets restent similaires, le nombre de sites augmente, 
signalant une intensification de la production artisanale. C’est aussi à cette période que la 
production des agglomérations ouvertes entre en jeu. 



La transition vers l'ère des oppida à La Tène D représente un tournant décisif, avec une 
production en nette augmentation (BAUVAIS 2007). Les activités de forge, dans les centres 
artisanaux que représentent les oppida et les agglomérations ouvertes, sont systématiques et 
produisent des quantités impressionnantes de déchets, dépassant souvent la tonne, comme 
à Bibracte (BERRANGER 2014). Cette croissance reflète une expansion majeure de la 
métallurgie du fer, soulignant non seulement une amélioration des techniques et des 
capacités de production mais aussi une augmentation de la demande et de l'utilisation du fer 
dans les sociétés de l'âge du Fer. 

LE CAS DES HAUTS-DE-FRANCE 

Les Hauts-de-France à l’âge du Fer ont fait l’objet d’une partie non-négligeable d’un travail de 
thèse réalisé par Sylvain Bauvais et soutenue en 2007 (BAUVAIS 2007). Depuis, un très grand 
nombre de découvertes et d’études de mobilier ont eu lieu, grâce majoritairement aux 
interventions d’archéologie préventive (notamment les études réalisées par Benjamin Jagou 
pour l’Inrap). Hélas, les découvertes de l’âge du Fer n’ont jusqu’à présent pas fait l’objet 
d’inventaire systématique. Ainsi, cet article marque une première tentative de synthèse des 
travaux réalisés jusqu’ici, au même titre que ce qui avait été publié en 2018 pour le Bassin 
versant du Crould (BAUVAIS et al. 2018b) et en 2021 pour le Sénonais (BAUVAIS & BERRANGER 
2021). 

Les Hauts-de-France ont longtemps été le parent pauvre des études sur la paléométallurgie 
du fer, en témoigne la tentative de Dimitri Mathiot et al. en 2006 (MATHIOT et al. 2006) 
d’aborder les problématiques de la production des objets en fer dans la région Nord-Pas-de-
Calais, sans présenter néanmoins de site producteur, ni la moindre scorie. En 2007, la thèse 
de Sylvain Bauvais ne comptait que 38 sites à scories de fer dans les Hauts-de-France, dont 
seulement 1 (Dourges) pour le Pas-de-Calais et aucun pour le département du Nord. 
Aujourd’hui, ce sont 73 sites « à scories de fer » qui ont été inventoriés, dont 7 proviennent 
du département du Nord et 11 du Pas-de-Calais (tab. I, II et III). En l’espace de 15 ans, le 
nombre de site a doublé pour la région et une véritable activité productrice d’objets en fer est 
à présent attestée jusqu’à Lumbres dans le Pas-de-Calais. 

Les Hauts-de-France sont géographiquement marqués au sud par les bassins versants de 
l’Oise, de l’Aisne et de la Somme et à l’ouest et au nord par la côte de la Manche et la mer du 
Nord. La limite est est plus artificielle et se matérialise par la frontière actuelle entre les états 
Français et Belge. Pour les périodes les plus récentes de l’âge du Fer, ce territoire est marqué 
par l’extension des peuples de Gaule Belgique, dont la frontière sud est matérialisée par les 
territoires des Ambiens, Bellovaques et Suessions et par la partie ouest du territoire des 
Rèmes. À l’est et au nord, ce secteur concerne le territoire des peuples Viromandiens, 
Atrébates, Morins et l’extrémité ouest du territoire des Ménapes et des Nerviens. 

En guise de première synthèse des activités sidérurgiques dans les Hauts-de-France à l’âge du 
Fer, cette article présentera les données de façon chronologique en divisant la période en 3 ; 
une première période correspondant à la fin du premier âge du Fer et à La Tène ancienne 
(Hallstatt D / La Tène A-B1), une deuxième correspondant à La Tène moyenne (La Tène B2-C) 
et une troisième correspondant à La Tène finale (La Tène D). 

LE HALLSTATT D/ LA TÈNE A-B1 

Des sites de réduction du minerai de fer sont en activité dans l’Aisne et l’Oise au Hallstatt D / 
La Tène A (Ressons-sur-Matz, Travecy et Tergnier) (fig. 4 – tab. II). Ils perdurent jusqu’à la fin 



de La Tène B (Ressons-sur-Matz) mais disparaissent ensuite entièrement au profit de régions 
productrices déjà mentionnées. La présence d’un atelier de réduction du minerai de fer à 
Choisy-au-Bac sur les fouilles de Jean-Claude Blanchet et Christophe Toupet en 1976 reste à 
ce jour hypothétique et mérite d’être confirmée (BLANCHET & TOUPET 1977). Comme ailleurs, 
ces sites de réduction sont caractérisés par l’usage de bas fourneaux à scories piégées. Pour 
le secteur de Travecy et Tergnier, seules des scories de fond de four et des scories coulées 
internes ont été découvertes. À Ressons-sur-Matz, deux bas fourneaux ont été observés lors 
du diagnostic et un troisième a été mis au jour lors de la fouille. Il est ainsi possible de les 
rattacher formellement à des bas fourneaux à scorie piégées et utilisation multiple (fig. 5) 
(CUVILLIER 2016). Dans les deux cas, ni le nombre de bas fourneau, ni la quantité de scories 
découvertes ne permettent d’attester d’une production importante. Il semble clair que cette 
production est destinée à une consommation locale et ponctuelle, si on la compare avec les 
ensembles de production contemporains de la région mancelle et de Meunet-Planches. Il est 
également intéressant de relever que sur les deux sites de Ressons-sur-Matz « Projet FM 
Logistic » et Tergnier « Les Hauts Riez », les activités de réduction sont concomitantes avec 
des activités de forge. 

Les indices d’activités d’élaboration ou de réfection d’objet restent rares avec seulement 15 
occurrences pour le Hallstatt D / La Tène A. En termes de quantité de mobilier exhumé, il 
existe de très fortes disparités entre les forges livrant seulement quelques grammes de scories 
comme à Longueil-Sainte-Marie « L'Orméon » (GAUDEFROY 1995 ; BAUVAIS 2007) et les 
habitats fournissant plus de 300 kg de déchet de forge à Flers-en-Escrebieux « Les Prés-
Loribes » (LEBRUN 2019). La diversité des types d’habitat et la capacité de piégeage du 
mobilier dans les structures peut être un critère à retenir pour expliquer ces différences. 
Néanmoins, ce ne sont pas les habitats enclos qui ont livré le plus de déchets mais bien des 
habitats ouverts, sans fossés. À Flers-en-Escrebieux, 24 kg de scories ont été mis au jour lors 
d’un diagnostic (LEBRUN 2019). L’ensemble des scories est issu de la fouille d’un demi mètre-
carré au sein d’une fosse de 2 x 3 m. La masse totale de mobilier piégé peut ainsi être 
extrapolée à plus de 300 kg de scories pour l’ensemble de la structure. Ce site est ainsi l’un 
des plus riches de la période, devant Sévaz en Suisse (MAUVILLY et al. 1998) et Weyersheim 
en Alsace (MICHLER et al. 2018). Il reste néanmoins très loin d’un site comme Bragny-sur-
Saône. Dans la classification proposée par Bauvais et ses collègues, il serait caractéristique du 
groupe 1 (habitat ouvert spécialisé) (BAUVAIS et al. 2021). Le terrain renfermant cette 
structure n’a à ce jour fait l’objet d’aucun aménagement et pourrait donc être encore étudié. 
L’habitat ouvert de Lambres-lez-Douai « Z.A.C. l’Ermitage 2 » est le deuxième à avoir livré les 
plus importantes quantités de déchets, avec un peu moins de 4 kg de scories. Toutefois, dans 
son contexte chrono-culturel, ce site peut être considéré comme marquant l’emplacement 
d’une activité pérenne (groupe 2). La vocation de l’activité reste complexe à définir pour les 
autres sites, qui ne livrent généralement pas plus de 2 kg de déchets. Toutefois, pour certains, 
il est impossible d’y voir la résidence d’un artisan à demeure mais plutôt le lieu de l’activité 
momentanée d’un forgeron venu d’un site voisin pour une commande, ou bien d’un forgeron 
itinérant (groupe 4). La limite entre le groupe 3 et le groupe 4 est très délicate et devrait être 
évaluée à partir d’autres indices. La présence d’un bâtiment spécialisé peut être un critère 
important qui n’a, hélas, pas été attesté. 

La forme des demi-produits en circulation à cette période dans cette région est très mal 
connue. Aucun demi-produit bipyramidé ou à extrémité roulée n’a été découvert mais il 
semble tout de même que le métal circule sous la forme de masses de métal déjà compactées 



ou sous la forme de produits déjà manufacturés. Il sera nécessaire de réaliser davantage 
d’analyse sur les scories de forge des sites inventoriés afin de savoir si certains d’entre eux 
acquièrent du métal sous une forme brute ou grossièrement compactée (Flers-en-Escrebieux 
notamment). 

LA TÈNE B2-C 

À partir de La Tène B2, le nombre de sites présentant des indices activités de mise en forme 
du métal en forge augmente très fortement de 17 à 29 sites identifiés (fig. 6 – tab. II). C’est 
également à cette période que les données portant sur les demi-produits sont les plus 
abondantes. Uniquement connues par des dépôts et des destructions « rituelles » dans les 
sanctuaires Picards, les barres-à-douilles sont découvertes par centaines (367 NMI peuvent 
être rattachés à cette période) (BAUVAIS 2007 ; BERRANGER et al. 2007 ; BERRANGER 2014). 
Il s’agit de petits fers plats, mesurant une quarantaine de centimètres de long pour une masse 
d’une centaine de grammes (ép. : 3 à 5mm ; l : 16 à 20 mm), se caractérisant par une forme 
récurrente. Une des extrémités est roulée de façon à former un cône, tandis que l’autre 
extrémité se termine le plus généralement en forme de « spatule », le fer plat étant élargi et 
aminci. Des variations concernant chacune des parties constitutives de ces barres ont été 
observées, sans néanmoins pouvoir isoler de véritables types distincts (BERRANGER et al. 
2007). Longtemps considérés en tant qu’outils (WOIMANT 1990) plusieurs éléments ont 
permis de reconsidérer cette hypothèse. En effet, leur faible épaisseur les rend difficilement 
adaptés aux contraintes mécaniques, mais surtout leur parenté morphologique avec les 
« currency bars », ainsi que leur découverte en contexte de forge, débitées (Bauvais 2006), 
ont permis de les réinterpréter en tant que « réserves » de matière première destinées à être 
transformée en objets finis. La découverte la plus récente de ces barres est issue du sanctuaire 
de Thézy-Glimont « Les Vergnes » (LE BÉCHENNEC et al. 2016) dans la Somme où un nombre 
minimum de 103 individus ont été mis au jour. Les barres de Thézy-Glimont ont subi les 
mêmes torsions que celles de Beauvais « Les Aulnes de Canada » (WOIMANT 1990). En 
revanche, leur morphologie est globalement différente. Autant les barres de Beauvais 
possèdent des spatules terminales, autant celles de Thézy en sont dépourvues (fig. 7). De plus, 
les barres de Thézy comportent un matage des flans visibles grâce à un léger bourrelé latérale 
tandis que celle de Beauvais n’en possèdent pas. Enfin, celles de Thézy sont plus épaisses et 
globalement plus pondéreuses. Elles représentent davantage un intermédiaire entre les deux 
grands types de demi-produits à extrémités roulées connus pour la fin de l’âge du Fer, les 
barres-à-douille et les « currency-bars ». 

La composition interne des "barres à douille" témoigne qu’elles sont destinées à la production 
d’objets de qualité, probablement à haute valeur ajoutée (BERRANGER et al. 2007). Leur 
découverte très localisée suggère une filière technologique régionale. Les analyses révèlent 
un réseau d'échange complexe pour leur distribution, avec les indices d'une diffusion pouvant 
aller jusqu’en Belgique ou en Allemagne (BERRANGER 2014). 

Pour ce qui est de la quantité de déchets scoriacés retrouvée dans les sites d’habitat, les 
masses s’échelonnent d’une centaine de grammes à Attichy « Les Surcens » (MARÉCHAL & 
ALEXANDRE 2003) à près de 30 kg à Château-Thierry « Le Lauconnois » (LE QUELLEC et al. 
2015). Étant donné que la consommation du métal au quotidien augmente, il n’est pas 
possible d’interpréter le rôle ni la fonction de ces productions en retenant les mêmes critères 
que pour le Hallstatt D et La Tène A. De plus, les critères définis par Sylvain Bauvais sur les 
sites du second âge du Fer (Bauvais 2007) ne peuvent pas s’appliquer au corpus en raison d’un 



manque de données contextuelles et d’analyses technologiques des corpus de scories. Il est 
en revanche possible de réaliser une première analyse quantitative des déchets qui devra être 
étoffée par de futures études spécialisées. Ainsi, il est apparent qu’aucun site de cette période 
ne renferme de quantité exceptionnelle de scories comme à Flers-en-Escrebieux à la période 
précédente. En revanche, le nombre de site livrant moins de 1 kg de scorie reste à peu près 
constant et peut signifier que les activités sporadiques, le temps d’une commande perdurent. 
Ensuite, le nombre de sites livrant entre 1 et 10 kg de scories est en très forte augmentation 
et démontre une certaine démocratisation de la pratique du forgeage dans les établissements 
ruraux. Enfin, trois sites ont livré entre 12 et 30 kg de scorie et semblent pouvoir être 
considérés comme des ateliers de forge pérennes. La présence d’un bâtiment ou d’un espace 
spécialisé peut également être un critère supplémentaire de la présence d’une forge à plein 
temps, comme pour Ronchères « Le Bois de la Forge » (MALRAIN et al. 2010) et Sauchy-
Lestrée « F32 secteur 10 » (LEFÈVRE & SARRAZIN 2016). Ce dernier site est également une 
excellente illustration de l’avancée méthodologique faite par Guillaume Hulin et la cellule 
géophysique de l’Inrap sur la détection des sites de forge. En effet, la mesure directe et 
systématique de la susceptibilité magnétique des sols à l’aide d’un Bartington MS2D après 
décapage a permis de mettre en évidence un espace de concentration des battitures avant 
même que les premières scories n’aient été découvertes (HULIN et al. 2014). Il se localise dans 
un espace délimité par l’angle d’un fossé au nord et à l’ouest et par un fossé curviligne 
interrompu en son milieu (fig. 8). L’aire ainsi délimitée représente un espace de 630 m² dont 
le centre est occupé par un long bâtiment sur poteaux de 9,3 m de long et de 3 à 3,1 m de 
large. La susceptibilité magnétique et la collecte des battitures par carroyage montrent des 
effets de parois compatibles avec le bâtiment et de possibles axes de circulation vers le sud-
ouest. Il est également possible d’ajouter les sites Eterpigny-Barleux « F25 » (LAMOTTE 2014) 
et Croixrault « L'Aérodrôme, phase 1 » (BAUVAIS et al. 2007) à la liste des sites pratiquant la 
forge de manière continue. Pour le site d’Eterpigny-Barleux, un très petit bâtiment, pouvant 
être qualifié d’appentis, vient couvrir un foyer dont le remplissage a livré des déchets scoriacés 
et des battitures (fig. 9). 

Sur les 27 sites « à scories de fer », 16 seulement sont strictement datés de La Tène B2-C2 (La 
Tène moyenne). Les 11 autres voient leur occupation perdurée à La Tène finale. C’est 
également le cas des sanctuaires dont les activités se sont largement poursuivies entre La Tène 
C et D. 

LA TÈNE D 

Dans la suite de la période précédente, les barres à douille continuent à être déposées et 
sacrifiées dans les sanctuaires. Toutefois, elles sont découvertes dans un espace géographique 
plus étendu, dans les sanctuaires de la Somme à Ribemont-sur-Ancre « Le Champ Crezette » 
(BERRANGER 2014) ou à Chilly « Le Bois du Carme » (BAUVAIS 2007) et dans des ateliers de 
forge dans l’Aisne, à Villeneuve-Saint-Germain « Les Étomelles » (HÉNON et al. 2012), Braine 
« La Grange des Moines » (AUXIETTE et al. 2017), et dans les oppida de Villeneuve-Saint-
Germain « Les Grèves » et jusqu’à Condé-sur-Suippe « La Sucrerie » près de Reims (fig. 10 – 
tab. III). À Glizy « Les Champs Tortus », en plus d’une barre à douille découverte en contexte 
de forge à La Tène C2, un « hooked-billet » a également été mise au jour dans le comblement 
d’un fossé (GAPENNE et al. 2011). Une telle découverte en France dans un contexte de La Tène 
D est particulièrement remarquable. En effet, ce type de demi-produit est mieux connu en 
Grande-Bretagne dans les sites de cette période (Meare Village, Gussage-All-Saints…) (CREW 
2000 ; FELL 2003) mais c’est seulement le 4ème exemplaire connu en France avec celui de 



l’oppidum de Bibracte (BERRANGER 2014) et les deux de l’oppidum d’Amboise (LARUAZ et al. 
2022 et étude en cours Berranger, De Salve Villedieu). Il mesure 14,7 cm de long pour une 
section de 6,3 x 5,8 cm et une masse de 1685 g (fig. 11). Ce gabarit est dans les normes basses 
des demi-produits d’outre-Manche (entre 1 et 3 kg) mais il est également très proche de 
l’exemplaire d’Amboise « rue Rouget de l’Isle » (1825 g ; L : 16,9 cm ; section : 6 cm). Les 
« hooked-billets » dont la structure et la composition interne a été étudiée en métallographie 
ont révélé une mauvaise compaction du métal les constituant (FELL 2003). Ainsi, en plus de 
suggérer un contact commercial avec les iles Britanniques, cela atteste l’acquisition d’un métal 
à la fois de très bonne compaction (barre à douille) et d’un métal d’épuration médiocre. 

Le nombre de « site à scories » de forgeage poursuit son augmentation à La Tène D avec 37 
sites d’habitat présentant des activités de forgeage d’objet en fer. Pour ce qui est de l’aspect 
quantitatif des déchets de forge présents, La Tène D se situe dans la continuité de l’évolution 
perçue au cours des deux périodes précédentes. En plus des sites de Château-Thierry « Le 
Lauconnois », Ronchères « Le Bois de la Forge » et Sauchy-Lestrée « F32 secteur 10 » déjà en 
activité à la période précédente, le site de Rue « Le Chemin des Morts » avec 13,23 kg de 
scories de forge, vient étoffer le nombre des fermes « artisanales » présentant une 
spécialisation en post-réduction (MALRAIN & PINARD 2006). C’est la catégorie des sites livrant 
de 1 à 5 kg de scories qui voit la plus forte augmentation avec les sites de Croixrault 
« L'Aérodrôme, phase 3 », Fricamps « La Cramaillère » (GAUDEFROY 2010), Cizancourt « La 
Sole des Galets » (BARBET & UNTEREINER 2010), Lumbres « ZAC Les Sars » (DECHEYER, en 
cours), Ourcelle-Maison « La Belle Assise 4 » (DESCHEYER et al. 2015), Braine « La Grange des 
Moines », Creil « Les Cerisiers » (BAUVAIS 2007), Lestrem « ZAC des Mioches » (VISTEL et al. 
2013) et Rivecourt « Le Petit Pâtis » (MARÉCHAL et al. 2022). À Brébière « Les Béliers » 
(HUVELLE & LACALMONTIE 2015) et Bazoches-sur-Vesle « Les Chanteraines » (BAUVAIS & 
FLUZIN 2005) des bâtiments dévolus à cette activité peuvent attester d’une activité à demeure 
sur le site. Ces deux sites présentent de fortes similitudes avec des petits fossés en agrafe 
dessinant un espace au sein duquel un bâtiment sur poteaux vient s’inscrire (fig. 12). À 
Brébière, en plus du bâtiment, un tas en fer a été retrouvé dans le comblement d’un fossé (fig. 
13). À Bazoches-sur-Vesle, ce sont 10 chutes de barres à douille qui viennent compléter le 
mobilier issu de la forge. 

L’augmentation du nombre de ces sites (de 1 à 5 kg de scorie) peut illustrer un phénomène de 
diffusion des activités de forge dans les établissements ruraux pour des activités d’entretien 
et de réfection mais aussi de production sporadique d’objets. 

En parallèle de cette démocratisation des pratiques de forgeage dans les établissements 
ruraux, les oppida développent de véritable quartiers artisanaux dans lesquels les activités de 
forgeage prennent une place non-négligeable. Dans les Hauts-de-France, seuls les sites de 
Villeneuve-Saint-Germain « Les Grèves » et Condé-sur-Suippe « La Sucrerie » ont fait l’objet 
de fouilles extensives. Néanmoins, de nombreux autres oppida doivent avoir connu les mêmes 
formes d’organisation si l’on en juge par les fouilles réalisées sur le reste du territoire Français, 
Allemand et Belge. Au-delà de l’augmentation des quantités produites, c’est 
l’interdépendance fonctionnelle entre les ateliers d’un même site qui marque la principale 
évolution. Le fait qu’à Villeneuve-Saint-Germain et Condé-sur-Suippe, certains ateliers 
acquièrent des masses brutes alors que d’autres travaillent un métal bien épuré implique que 
les premiers fournissent aux seconds au moins une part de leur matière première (fig. 14) 
(BAUVAIS 2007 ; BAUVAIS & FLUZIN 2014). De plus, ces activités ont une répartition très 
particulière, sous forme de secteurs spécialisés dont l'espace est particulièrement bien 



marqué (fig. 15). Les spécialisations sont assez larges et orientées, non pas vers un type de 
matériau, mais vers une production particulière. 

Même si les sites pratiquant des activités de forgeage semblent augmenter leur production 
d’objets en fer, cette dernière reste tout de même cantonnée à un volume plutôt réduit en 
comparaison de ce qui se passe dans le sénonais, par exemple dans l’agglomération ouverte 
de Varennes-sur-Seine « Le Marais du Pont » (BAUVAIS & BERRANGER 2021). Le phénomène 
de spécialisation et de production proto-industrielle ne semble pas toucher les Hauts-de-
France. 

CONCLUSION ET PERSPECTIVES 

En guise de conclusion, il est possible de proposer une évolution de l’organisation des activités 
de forgeage du Hallstatt D à La Tène D dans les Hautes-de-France. En effet, si l’on analyse 
l’évolution du nombre de sites de post-réduction et la quantité de scories découvertes au sein 
de ces sites au cours des âges du Fer, il est possible de remarquer plusieurs phénomènes déjà 
pressentis dans le nord du Bassin parisien (fig. 16) (BAUVAIS 2007 ; 2008). Le premier est la 
pratique continue, tout au long de la période d’une petite activité de production ne générant 
que quelques grammes ou centaines de grammes de scorie. Le deuxième phénomène illustre 
l’évolution des formes d’organisation et de contrôle des productions par les élites sociales et 
économiques. 

Au Hallstatt D et à La Tène ancienne, les productions sont faibles mais spécialisées et localisées 
dans les résidences élitaires. La majorité des sites ne livrent que peu de scories hormis des 
sites très spécialisées, en nombre très faible. Cela illustre un phénomène de monopole de la 
consommation des objets en fer par les élites et une production en majorité intermittente et 
momentanée au sein des sites élitaires, réalisée par des artisans intervenant pour une 
commande. Des sites producteurs majeurs sont eux très rares et peuvent représenter la 
résidence de ces artisans. 

À La Tène B2-C, il semble y avoir un nivellement dans le nombre des sites producteurs, avec 
un nombre de sites plus important qui produisent davantage. Les sites faiblement producteurs 
semblent tout de même plus nombreux. Cela semble illustrer un mécanisme de 
démocratisation des activités de forge avec une diffusion plus large des pratiques. La 
consommation du fer se diffuse à l’ensemble de la société et les activités de forge semblent 
emprunter le même mécanisme. 

Pour La Tène D, un déséquilibre se créé avec une proportion plus importante des petites 
productions et des sites livrant plus de 10 kg de scorie. Les sites intermédiaires sont 
proportionnellement moins nombreux. Ce phénomène matérialise l’émergence de la 
production dans les oppida, les agglomérations ouvertes et les fermes productrices 
spécialisées qui s’accaparent les productions artisanales à la production excédentaire. Les 
petits sites producteurs illustrent quant à eux le développement des activités d’entretien 
quotidien du mobilier métallique agricole et/ou artisanale et de petites productions 
domestiques. À La Tène finale, les élites renforcent leur domination sur le fer, cette fois-ci non 
pas dans la consommation ostentatoire des objets mais dans la centralisation des productions 
au sein de leur résidence. 

L'avenir de l'archéométallurgie des âges du Fer et notamment dans le Nord de la France, se 
concentrera sur l'étude des structures de production et leurs liens avec les élites sociales. Il 
sera nécessaire d’engager des analyses technologiques systématiques sur les déchets de 



production afin de connaître les activités réalisées sur chacun des sites et de reconstituer les 
réseaux d’interdépendance entre eux (BAUVAIS et al. 2018b). Un autre chantier essentiel 
réside dans la restitution précise des réseaux d’échanges à travers l’identification de traceurs 
chimiques conservés du site de production primaire, jusqu’au sein même des objets 
métalliques. Ces recherches exigent une présence assidue sur le terrain pour analyser les sites 
de production tant sur le plan chronologique que chimique. Elles reposent également sur une 
multiplication d’analyses en laboratoire portant tant sur les déchets de production que sur les 
objets (BERRANGER et al. 2017a ; 2019 ; 2023a ; DILLMANN et al. 2017 ; BAUVAIS et al. 2018a 
; 2018b). Il est à espérer que ces méthodologies innovantes, actuellement en développement, 
offriront bientôt une compréhension plus complète et actualisée des dynamiques du 
commerce et de l'économie du fer pendant la protohistoire. 

NOTES : 

1 Programme SiderOM (Sidérurgie dans l’Ouest du département de la Marne) sur la 
Champagne. Coordination S. Bauvais, M. L’héritier. Depuis 2017, prospections thématiques et 
fouilles programmées d’ensembles de production entre la montagne de Reims, Épernay et 
Sézanne. 
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FIGURES 

Figure 1 : Schémas de fonctionnement des bas fourneaux datés des âges du Fer. 1. Bas 
fourneau à usage unique et scories piégées. 2. Bas fourneau réutilisable, à scories piégées. 3. 
Bas fourneau réutilisable, à scories écoulées. Marion Berranger IRAMAT-CNRS, Sylvain 
Bauvais, IRAMAT-CNRS, d’après N. Zaour modifié, IRAMAT-INRAP 



 

Figure 2 : Répartition des sites livrant des indices d’activités de réduction dans le nord-est de 
la France. Marion Berranger IRAMAT-CNRS 

1 : au Hallstatt D / La Tène A 
2 : à La Tène B / C 
3 : à La Tène D 



 

Figure 3 : Répartition des sites livrant des indices d’activités de forge dans le nord-est de la 
France. Sylvain Bauvais, IRAMAT -CNRS 

1 : au Hallstatt D / La Tène A 
2 : à La Tène B / C 
3 : à La Tène D 



Figure 4 : Localisation des sites sidérurgiques au sein des Hauts-de-France au Hallstatt D / La 
Tène A. Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS 



Figure 5 : Photographie, vue en plan et en coupe des 3 bas fourneaux à scorie piégée et 
utilisation multiple découverts sur le site de Ressons-sur-Matz « Projet FM LOGISTIC » (Oise). 
Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS, d’après CUVILLIER 2016, SDAO et DESCHEYER à paraître, 
INRAP 



Figure 6 : Localisation des sites sidérurgiques au sein des Hauts-de-France à La Tène B / C. 
Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS 



 

Figure 7 : Échantillon de 6 fragments de barres à douille et 1 barre à douille complète 
découvertes sur le site de Thézy-Glimont « Les Vergnes » (Somme). Sylvain Bauvais, IRAMAT-
CNRS 



 

Figure 8 : Juxtaposition des données issues de la détection magnétique et de la répartition 
des battitures par rapport au plan de la zone de la forge sur le site de Sauchy-Lestrée « F32 
secteur 10 » (Pas-de-Calais). D’après Guillaume Hulin, INRAP et Benjamin Jagou, IRAMAT-
INRAP, dans LEFÉVRE & SARRAZIN 2016, INRAP 



Figure 9 : Photographie, vue de plan et en 
coupe du Foyer 3266 et plan du bâtiment 
108 du site d’Eterpigny-Barleux « F25 » 
(Somme). Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS, 
d’après LAMOTTE 2015, INRAP 



Figure 10 : Localisation des sites sidérurgiques au sein des Hauts-de-France à La Tène D. 
Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS 



 

Figure 11 : Un fragment de barre à douille composé de la fin du fer-plat et de sa douille et un 
« hooked-billet » complet retrouvés sur le site de Glisy « les Champs Tortus » (Somme). 
Dessin Olivier Carton, INRAP, dans GAPENNE 2011, INRAP 

 



Figure 12 : Plan de la forge et du fossé en 
agrafe du site de Brébière « Les Béliers » 
(Pas-de-Calais). Sylvain Bauvais, IRAMAT-
CNRS, d’après HUVELLE & LACALMONTIE 
2015, Communauté d’agglomération du 
Douaisis 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 13 : Vue de détail du Tas 435-08-82 du site de 
Brébière « Les Béliers » (Pas-de-Calais). D’après 
HUVELLE et LACALMONTIE 2015, Communauté 
d’agglomération du Douaisis 



 

Figure 14 : Organisation théorique de la production au sein d’un quartier artisanal de 
l’oppidum de Condé-sur-Suippe « La Sucrerie » (Aisne). Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS 



 

Figure 15 : Plan de répartition des scories et localisation des ateliers spécialisés sur l’oppidum 
de Villeneuve-Saint-Germain « Les Gèves » (Aisne). Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS 



 

Figure 16 : Histogramme comparé des nombres de sites par période et par catégories de 
poids de scories de forgeage retrouvées. Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS 

Tableau I : Inventaire des sites sidérurgiques des Hauts-de-France au Hallstatt D / La Tène A. 
Sylvain Bauvais, IRAMAT-CNRS 



Tableau II : Inventaire des sites sidérurgiques des Hauts-de-France à La Tène B / C. Sylvain 
Bauvais, IRAMAT-CNRS 



Tableau III : Inventaire des sites sidérurgiques des Hauts-de-France à La Tène D. Sylvain 
Bauvais, IRAMAT-CNRS 


